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BELGIQUE 

DANS LEJWRIHAGE 
jL» yrève m*4umë. — Moiveneit 

4,000 de 
• a ttiagrspMe da MM» : 
Il > avait hier 10.«XJ grévistes, 

ptat «ut U Mills. 
•fusieurs meetings oot été tenus par lef ora-

%tm% ordinaire de U Fédération boraine. 
IU ont prêché la résistance 4 outrasse an rè-

Éiemeel élaboré par le» patrons. 
On parle d'envoyer des détachements de gen

darmerie da Mens dans tes di*er* cantons. 
Chose à remarquer, dans le canton de Dour, 

H n'y a jamais eu de chômages. Aujourd'hui les 
Uh*r»omriers de ce canton font cause commune 

rrac les ouvriers des autres rosses. 
La grève actuelle est sérieuse et les excita 

lions des chefs socialistes augmentent l'agita 
1 tien des esprits. 

vriera protestent encore contre la partit 

. Plais» ptoaeMas Le* u et 15 
a&ampktncBM U. U *t (5 

Qsatri*m* période, sa » sa %l. — Variable avec 
teudinc* fc beau les»**. Hante* prassioas *ur li 
continent A partir da «4, le* bastM pressions sta 
tioaneroel «ur L boUe da Ltoa. Osas* et l'Adria-

"rc 
terra- Vaat du 8-Ka Ô.-8.-0 i V k 
cogne et le littoi ' 
AIIIM lu 16 et 17. 

Du 17 sa M. 

',?:: 

aqweiae période, du a m *T. — Période trea 
pluweaae, MUIOM fcrlasreia* partielle» 
dépressions sar l'Ecoea*. u mer du Nord. 1* 
arck et la B»ltiqBe. 

Prédominance de* vest* d'ouest a snd-oaset sur le 
«tinent. Jonr* critique* les » , » e l «1 
Do «7 sa 31. Variable. QrtMU. Chaud Seau 

Isa Alpei et U continent occidental. 

L'Arenir de Roubaix-Tourcoing *mm*+g&sm • 

6Deinièie 
Heuie 

Le duc de Saxe chez Bismarck 

VéBtretenu pendant plus d'une heure et demie 

| Le ministre turc à La Hay& 
f Coaulantinople, 1er juillet. — Hissas: Effendi, 
j conseiller à l'ambassade de Turquie à Paris, est 
«oouoé miaistre à La Bave. 

LA PROPAGANDE CLÉRICALE 
Fraudeurs sans h savoir 

. . N o u s lisons dans le Petit Méridional de 
Montpellier : 
î C'est de noua qu'il s'agit, da Pftit Méridional, 
'et c'est asiat Antoine de Padoue quinou» vant celte-

Le service des enfants assistés 
Décidément, M- Vandame 

r raison, el il en est pour leibesoi 

documents officiels sur lesquels 
mes appuyés. 

C m BJM M non» lisons dans h Itcpêcht 
tiourelliste d'hier, jeudi : 

« Répéter pendant trois colonne* que M Oeorgei 
Vandame ,:-~* 

de Petit Méridional, parti des 
notre administration, remis a la poste h Honipel-

' lier, et remis par la poète de Lille an Progr-i dv 
; Nord, il ««ait trouvé, encartée*, des réclames et dea 

image* religieuses. Et il nous adressait cas pros-
' pectms. Notre confrère ajoutait que le 

produit déjà 

! fonda pour aubvenir a u besoins de 

journaux républi 

question consistent en sne 
de Selongey (Gôte-dOr|. 
ithotiqnes dé lui envoyer des 

école libre; 
de Padoue • coloriée de Saint 

arec, an recto, une prière et un appel i 
' "elongey ; en une en' 

iclongey. 

i Noms tenons tes documents k la disposition 
-jiacrédnl**, et surtout da l'Administration 
j Poste*. 
I 0* s été fait l'eacartage ? Bans quel cabinet 
la-t-oa déplié le journal, qui était sous bande Uni 
Isra hareaa de poste de Montpellier, pour y h 

I asire le* prospectus, réclames et images dont nous 
parlons T Le journal a-t-il été remis è de» maint 
étrangère* a 1 Administration ? K*t-ce dan* les bu 
rasas de l'Administration, dans les wagon* arabe 

primé ches N. Danel ; séance du 30 
1897) que nous avons retrouvé la fameuse 
lettre du miaistre que ta Dépécht croit être une 
révélation. 

Cette lettre figure k la page 35, la réponse du 
Préfet à la page 3», et à la page 34 se trouve 
également ta lettre adressée à la date du 8 
mars, par M. Barthon, ministre, à M. Densette, 
député. 

M. Vandame peut contrôler Dos affirmations. 
Néus lui mettons les points sur les i et nom 
somme» fort contrits de voir l'honorable con
seiller général de Saint-Aniré révéler a ses con
temporains des choses qu'ils savent comme 
lui. depuis la dernière session du Conseil gé
néral. 

Ce genre de révélations peut se comparer a la 
découverte de la butte Montmartre par 
bitant de Koachin-les-Navîaux. 

un voile eau- las faits reprochés ait « cher frère» 
sTsanlme. Diana* cependant que lorsque tas 
malheureux enfants Interrogeaient sur isa sna-
aunivre* hoati—a. Il répondait qu'elles avaient 
pour bul de a 1M faire grandir et de les forti-

>n est en droit de 
. s 47 ans qu'il app* 
de Valenciennes, le nombre d'enfants 
« cher frère » a... fortin 
ceux-lfc voulaient parler. 

Un t cher frère i frappeur 
A U C A T K A U 

circonstances 
Pendant la classe de cktenl, le jeune Nicolas 
•maire ftgé de 8 ans, bavardait avec son petit 
marade, Douchel Henri, ? ans. 
L'instituteur adjoint survint par derrière et 

e plus de dix giP 
poing sur le fn 
ifle gauche ; puis le 

soulevant de son banc par le bras il le laissa 
retomber brutalement, de 0.50 de hauteur. 

Tant crachait le sang et fut envoyé a la 

, .rail que ces brutalités sont dans le» habi
tudes du sieur Blezel, qui a déjà frappé plusieurs 
fois non seulement le petit Lemaire mais dau-

XàTI 

Llfn* tArr», m Un» — Traie « 
Lsasàtn.Mda auua 

tirm 4» ktuml éUm -«rasa 
DssuMk 14 a, «saatisi. 
i ^ > . ¥*$ gSPSJMwrt. -

fc • h. » mal.n : « N m i n 
fsw arrivant k Lille a f k 

Ufif de l.itte é éssaasMM. _ Traie 1708 arrivant 

uaeTrf i?'/* D°*^' ~ rnàmmx rtHm *• 
Ligne de Lille a Tourcoing. — Traies ttU arri-

vaat a Luis fe 6 h, matin j a&oe> partant ds Lille k 

Ligne dAniohe à Rouai. — Train» W94 arrivant 
i 2970 partent d'Aaiche * 

-Train I9M 
rnveni a uouai s i> h. M> matin, pour les ouvriers 
Ligne d'Anlnt»/*. Mauhenee H Jrnmont,— Traie 

851 arrivant à Aulnn.» h 7 h rji H« •*»• 
Liane de Maube», i Bttvmi. — Train I 

Le service d'été pour les trains 
Nous continuons a 

des changements qui 
ice des trains k parfirdu ter juillet. 
Lille A Valenrlesuesi par Orchlea 

1 de Lille à Valeecienaca, sera ava 
U panira de Lille a 5 heures du i 
- 1i Valenciennes é « h. 18. où 

ce que en camarade» s'étaient moqués de lui 
et qu'il as«lkMse venger. U ajeutc qu'il s'est 
habillé avec m plus baasn vsHesaeat» dans l'in
tention de quitter la inaiesm Dahayon pour se 
rendre chet des parent* à U n — ; il ne voulait 

Îlus rester ehex Mine DajWrai, parce que cette 
erniére donnait raison A Garehetle au sujet de 

iterie* L'idée de vengeance lui serait 
seulement venue 

plutôt qu'il était bien décidé • tewr 
u avait l'intention de se constituer 

prisonnier, il a voulu avoir «ne tenue taversble 

toutes ses allées e 
t la ducasse de St-Oni 

paatout. au Jardin Public, » 
I, pendant e 

sin 1509 d 

NOS REPRÉSENTANTS 
i Pat de-Calaia dan* le terutm 

dant aae rédactioa de oeat icam 
>ur 1s cérémonie de Notre Dame. 
Nottp. — Ont voté povr MM. 1 
Trjstram. 

Se sont abttenuM : MM Depreni 
igraad. Oirard, Dubois. 
Px>.-D*i C*t.ti6. — Ont voté rantr 

André Déprex, Bouillies, Bmtrot 
* 'jénal a repoussé par 135 i ou 

Clseys, Qéry 

(public 

BB 
,'lTeViSSk. 

rjscï 

des réclame.̂  pie 

"SB cher. L'Admin 
i lettre» 

taa pourrait c 
'• es* prospectas dans notre journsl et nons drei 
procè* verbal pour transport illicite dimprimé*. 

Noos la prévaooaa da proriids déloyal dont n 
. sommes victimes, car. malgré la trouvaille dans 

exemplaires plie* de I image de saint Antoine 
. Paonne, l'introdnction de ces imprimé* religi 
• m'A rien 4a miraculeux. Le saint s pn vouloir n 
' satrs preâèr» esmms de* freadesm. H BOUS an 
'.jeae auw aaaas tare*. U malin ; mai* il a "est 
doataax qa'aaa isrterveation naturelle terrettri 
été aécessairs pour accomplir le tour de p» 

Ost aide de saiot. nosm la aignsJoas k l'sttent 
el h la sollicitude de [Administration des Post 
Blla a intérêt k connaître ce facétieui personn 
tmi lai fait transporter, k l'osil, de» objets souni 

C'est égal, saint Antoiao de Padoue e failli n 
aa faire voir de grises. Paieqe'i) protégé notre m 
térianx faresar. quai saint jaloux de la gloire d'j 

doua devons ajouter que le même fait s'est 

rréduit il y « quelques jours Nous avons reçu 
Avertit- tFAngoulême et la Conespondanee 

ete f Âineiafiott républicaine de Parts conte
nant des image* et des prospectus religieux en
cartes dans les plis du journal. Nous serioi 

t idioties cléricales. 

Apprêtez vos parapluies 
Les boarrasques, les cyclones ne sont point 

terminé», parait-il, et notre été sera troublé par 
tes hnieaaVrrie» des saisons. Adieu les longues 
ssrisarnaiias dans les forêts ou les exhibitions 
èe toilettes claires sur les plages k U mode. 
laperons, pour une fois, la faillite de U science, 
car, sans cela, ce serait k changer de patrie. 

de Chillon, en'Stiiase 
Tmpt peur l'Europe centrale 

PiMuiétt péri 
ensW. m 

les pronostics que V. Jules 
idresee au Petit 
occidentale : 

5 juillet — Beau 

lanajl sae_s4riètfVdn 5 an 9 - klauvau* ; dépr 
sssm sar rlsaeas et la SesasduwvU. eUgime • 
vank* d'anast a ssut-taest aa coatneacement et on 

' fars les 7, R st 9. Abaissement de la 
a les 3 et A Jraanaa. eenrsrt. frais. 
I fénaaU. «a 9 au H. - Variable ers 
' -""". G—vert le ». Deprauioa* sar 

r en Word la 18. et ter 

La laïque et la catho 
A r « » v i i \ i ; N 

Le correspondant de la. Croix a reçu tant de 
mouflets qu'il ne saurait en supporter davsn-
ge. Prudemment il s'abrite derrière un mas

que de fer. Les oreilles passent, nous les lui 
tirerons peut-être un jour, en attendant nous 
allons leur faire entendre quelques dures ré-

h-oni 

l'estaminet Biandii et au cabaret 
M. Blicq. Oui, ces enfants ont bu dans ces lieux 
publics et qui plus est, ils y sont restés ta nuit 
entière. Ajoutons enfin que depuis longtemps 
ces jeunes élèves fréquentent les -maisons pré
citées : ils y sont nés, Vun est le fils de M. Blan
chi, l'autre celui de M. Blicq, 

Que d'autres aient chanté la Marseillaise 
c'est possible. Où est le mal? Nous ne le voyons 
pas; mais si le masque de fer trouve la un su' 
de blâme, c'est aux élèves des écoles catboliqi 
qu'il faut l'adresser. 

En somme, il est bien naturel que des enfants 
expriment sans réserve et sans contrainte 1 
joie qu'ils ressentent. Cette joie était d'autant 
plus grande que le succès avait été splendide 
pour les écoles laïques : Le prix départemental 
remporté par une élève de Mme Seynave, l'ha
bile directrice ayant eu encore plusieurs élèves 
admises: M. Audin, notre sympathique institu
teur, ayant vu ses neuf candidats parfaitement 

L'école des chen frères K félicite 
féliciter du résultat obtenu par le jeune Louis 
Lambin. La Croix potirrait peut-être nous don
ner à ce sujet un renseignement utile. 

Nul ne peut concourir pour le prix départe
mental après l'âge de 43 ans accomplis. Louis 
Lambin n'a-t-il pas plus de 13 ans T Et ail a 
plus de 13 a u , nous ne voyons pat trie bien 

torts, à li 
façon dea jésuites Nous pardonnons h la Croi-i 
et, si cela peut lui faire plaisir, neufs dirons que 

s gentil 7 Nous f< 
t ne demanderons pas si A. D. qui 
t mis en arrestation pour outrages 
i est un élève des écoles chrétienne» 

très enfants. 
Plainte a élé portée nu Commissaire de police 

qui a ouvert une enquête. 
Le médecin appelé k examiner le jeune Le-
aire a constaté des ecchymoses derrière l'o

reille gauche et l'oreille droite, une plaie con
tenue droite et une contusion k la 

jambe gauche. 
Hleiet Camille-Josepb. 24 ans, né k 

Mentque-Norbéourt, arrondissement de Saint-
Orner (Pas-de-Calais), inslituteir k l'école des 
Frères, interrogé, a reconnu tous U» faits, 

ainsi il a déclaré 
de 10 

pas de coups de poing, n'avoir soulevé l'enfant 
que de 30 centimètres et non de KO et ne l'avoii 
pas frappé déjk plusieurs fois, mais une seule. 

Le jeune Douche*, demeurant rue du Pont-
Bleu, 15. de son côté a confirmé tout le récit de 

camarade : « Le maître frappait si fort, 
il raconté, que j'en avais peur. 

De ces déclarations, il résulte également que 
quand les enfants menaçaient de se plaindre i 
lear père, on les frappait k nouveau, pour lei 
apprendre k se taire. 

On nous annonce que des démarches pressan 
tes et réitérées auraient élé faites auprès du 
père du jeune Lemaire pour obtenir qu'il 
désistât de sa plainte, afin que l'affaire ae 
s'ébruiter. Mais tout a été inutile, el ce père" de 
famille a fait son devoir. 

Valenciennes l i t 
siblement retardé. Il partira 
utin de Valenciennes pour 

Lille la relation de Vale 
Duakérquc. Calais 

Intolérance 

tirons dan* le Caml 

Dinmnche la. procession de la Fète-Di 

l igieusa 
', tournai de la Ligne 

ent que sur le passage di* la 
«personnes ontetu décoiffées 

C. L. 

avec les plagea 
m. existant an 
iennes-Lille) 
elétiou qui es 
fêtes, par lit vovageurs munis de billet* de 
I mer se rendant sur nos Maires de ltunk«r-
lais, Boulogne, etc., In Compagnie du Nord 
s notablement, le dimanche, le train express 
v\ n'a lieu actuellement oncle mercredi 
tendra bi hebdomadaire de Valencieunei 

^HSHS"< 
Passaf-e I ? Fcnaio Sud — Ce prssage 

ir, desservi par t' 
t Somam 

rl'-.n-ti 
Kseeptio 

OT» peurs 

faite pour 

Il h. 51 du' 
Lille n ASCII. Orcfciea et To«roo4nsr 

facilement de Lille 

Il parti plu* résulte 
le C-ala.s-Bâle aim 'est présenté rréoucuuncnt dans 1 

Le train 2613 partir 

Far suite de cette correspondance c 
derui.Ts trains, le train de marchanda 
qm part actuellement d'Aacq a e k . t r 
prendra plus de vmageurs entre Ascq e 

* - train 2840 de Tourroinir à Un*) an 
é de 34 minute», il partira don.-' I 

300. de LilV» k Paria. 
Calai*} a Duskerane 

rain llM de Dunkerqne h Calais, «en 
minutes. Il partira de buuLrrqm- .-• > 1 
»era« Celas* k 6 h. 31. Il «eïa ainsi 

i.Laii'-e avec le tram 2£il. partant de 
! du snjp lare k Boulogne à 7 h. 22. 

K»ln(-(hn<-r à Boulonne 
rain IfCt:' de Saint Oinec • Boulogne. 

I. elle ne 

u présent 

l'accueé l'a 
les diverses places 

tin résumé, nous croyons savoir que l'i 
a aurait ngi plutôt par méchanceté qui 

passion. Nous avons dit que son intelligence 
'"ait pas brillante , il avait l'esprit fanas 

îctare des romans k laquelle il s'adonnait 
•nellement et avec excès, Son petit carac-
, sournois et méchant, lui a crié vengeance 
i moment donné et tl a tué sans plus de 
:xion Les pleur» ou'il verse dsfllcilement ne 
vent être attribuée au repentir et au remords, 

'occupe depuis quinte jours : il ne travaillai! 
i comme il aurait dû. Il «tirait dit à des ca 
rades en parlant de son maître : « Gare k lu 

In point n élé relevé qui prouverait davan 
Je la préméditation : Lemoine suivait le cours 

de dessin graphique de l'Ecole des Beaux-Arts, 

Mardi soir à-six heures, il ne s'y reniait pas 

Rencontré par son camarade de classe Chopin 
• la place Sainte-Marguerite, il lui répondit, 

s 
Chronique Locale 
^ROUHAIX?; 

Ko» artistes 
Ces! avec un véritable plaisir que noui appK-" 

nons que M. Marcel Ueclerck, élève de l'Kcola 
Nationale des Art* Industrie-!* de Boubaix, ayant 

d'être reçu arec ds très bonnes notée à l'Ecole 
Nationale des Beaux-Arts de Pari». 

Ce magnifique résultat, tout en faisant hon-
* ' élève, est le plus bel éloge que l'on 

ulre pari, notre confrère, le Mémorial 
Artésien, donnant le compte-rendu de la fêle 
communale de Salnt-Omer, s'exprime eu termes 
fort élogieux en parlant de notre conctioyen, M. 
Plipo, élève de M Minssnrt, ortuellement soua 
les drapeaux, au 8' de ligne. Voici ce que dit 

'HS 
joues par l'harmonie, il noue 

r s (Plagier), cbanle par U. 

Lorsque les magistrats aceernoagnés des gea 
darmes ae rendirent vers 3 heures du matin, as 
numéro 511 de la rue de l'Ëcuseerie, pour cons
tater l'assassinai, ils découvrirent couché au 
milieu du lit. enlre les corps des deux femmes, 
le petit chien de Mme Duhayon. ltèveilté par 
l'arrivée des visiteurs, le toutou se mit IL gron
der el par amitié k lécher la figure ensanglantée 
de sa maîtresse. La pauvre bète ne prétendait 
pas se laisser approcher el il fallut qu'un 
d'arme lui mit un jupon sur la lète pour pouvoir 
s'en emparer. Le petil chien a été confié i -
veisine ainsi que le lopin et les Irois pouJei 
ses par Mme Duhayon. 

Les funérailles de Marie Chermeux 
Les infortunés parents de Marie Chermeux. 
formés dès 3 heures du matin, coururent k 

l'hospice St-Louis et,tout en larmes reconnurent 
le corps de leur malheureuse enfant. 

m bière dans l'après-midi, Marie Cher-
été transportée au domicile de ses pa-
1, me des Ecoles, hier k 9 heures du soir 

par les soins de M. te commissaire de police. 

A LIEJLE 
mère de l'assassin de St-Omer habite i l , 

du Vieux-Marché-aux-Chcmix, avons-nous 
dit. En effet, Léonie H&ntude. la mère du jeune 
Lemoine. est venue demeurer avec son mari, 
dans une chambre au 2e étage de cette maison 
le 1er férrier dernier. 

>ssion de lingère et tra-
journée, chez différentes personnes de 

notre ville. 
Iheuretise était fréquei 

L'arrestation d'un • cher frèrâ » 
A S X - A n t A \ U 

(Nouveaux détails) 
L'arrestation du frère Engeisne a causé une 
ve émotion k St-Ameisd, d'eutant plus qu'on 
laoait maintenant dans tans les détails les 

faits ignobles auxquels se livraient ce saint 

le. Le pauvret porte dea traces de la bes
tialité du frère Kngelme, non seulement dans 
son état général mats encore dans plusieurs or
ganes qui sont gravement atteints. "' 

tèons de ses parents qui ont pu, par des signes 

n-dentu» : m dernière victime. En effet, depuis 
snn airentation, on a découvert que ce triste 
personnage avait fait d'autres victimes. Deux 
•ont coBAune, et ce «'Mt p u tomt Noya savons, 

Concours agricole de Vesoul 
i concitoyens, M. Alix fîhestem, de V 
:m, n obtenu quatre premiers prix, tr 

seconds, un quatrième et un cinquième, et 
sse Oelatlre, de Lompi-ct, a eu un premier 

prix, cinq seconds, deux troisièmes et un cin-

3même. M. Delattre à en outre obtenu le prix 
ensemble. 
Nos félicitations à ces vaillants agriculteurs. 

Concours de laiterie de Béthunt 
A la suite des démarches de M. G. Grain, député 

président d'honneur d': la Fédération des sociétés 
agricoles du Pâs-de-Calaii, la Société nati< 
couramment fc l'agricu'ture a bien; voulu 
2 médaille* d'argent, dont une de grau 
pour être distribuées au concours de la 
doit arcir lieu k Bethuna du 8 an 42 ji 
chain. 

Ce concours promet d'5tre des plui 

t M Maréchal, prolâssear 

Nouveau matériel* voyageurs de là 
Compagnie du Nord 

Nous parlions lundi dernier des améliorations 
que la Compagnie du Nord prépara dans 
matériel. Il en est une qui va être réalisée 
cessamraent. On construit quelques voitures 
ire et de Se classe d'un nouveau modèle, l 
élégant, très confortable, qui communiquent 
tre elles par un couloir latéral el une passerelle 
sont pourvues de W. C. et de toilette et sont 
éclairées à l'électricité. 

On nous assure que la Compagnie a l'inten
tion de mettre ces nouvelles voitures en esta, 
successivement sur ses diverses lignes ce que 
l'on doit commencer par les rapides de Lille 
partant de Paris k 7 h. :*0 soir, avec retour le 
matin de Tourcoing et de Lille (7 h. 20 m. et 
8 h. 55). 

C'est une bonne nouvelle que nons sommes 
heureux de porter ' 

Contributions directe 
M. Marc, contrôleur principal k Pari 

Nord en re. 
Méziêres. 

ntpecteui dai -emplacement d 

Commissaires de police 
M. Ptolt, commiesaim ft Sedan, est nommé k 

Tourcoing, en remplacement d« M. Naveax, M 

H. Latserrs. commissaire disponible, est ni 
imaniasairQ spécial adjoint k Douai, avec rési> 
Somam, en remplacement de H. Mathit, ni 

adjoint k la gare de Lyon fc Paris. * 

Construction d'uu réservoir des eaux 
de la Lys 

M. le Préfet du Mord a prescrit une enquête 
d'utilité publique sur le projet de construction 

réservoir des eaux de la Lys au Mont Des-
bonnet, k Mouvaux- Le dossier est k la préfec
ture k la disposition dea intéresse* qui pourront 

• prendre connaissance. 

Les trains ouvriers 
Voici la lie** de* eoe-eaui trais» *a<* h la disno-

asjkta de cartes à 

Was-iL-n^ -

W.V- i-'liy a 

iiir k Maubcuge la corn 
tram 1438 (H,rson. Manbeiwc. Valei 

I' train tli\ (.k-umont, Valoocie 
rain 1438 a été avance d« I.'' mi 
i Maubcuge. I^n départ illlirson ;t 
uur .iiin.r à Maul'euge ta 2 h. 48 du 

Laon à BuMigny par Guise 
i 1SSS, de Laon k Bnsign> par Guise et 
. sera retarde de 21 minutes II partira de 

modification, le train 1353 n, 
donnera plus k Busigny les correspondances de! 
trains 11$, vers Saint-Quentin, et 113, vers Aulnoye 

Le train nipni ï'Mi, de Vaiencienne* k Lion 
irrétera. b l'avenir, fc Waisîgnv k "t h. 17 du matin 
jnr le service des voyageur*. 
Telles son' U ttaSSkf apporteai 

l'horaire des trains, lenr 

l oaatentés de pre 
toagne pour prendre plat 

lecteurs un résumé de* principaux chan-

•m comporter; HS£ de H j E kilomètre* sur te i 

JDOUBLJE 

ASSASSINAT 
A SAINT-OMER 

- A u prison 
L'assassin a passé une excellente nuit, sans 

le moindre cauchemar et s'est réveillé jeudi 
matin très calme mais muet. 

Il s'est mère aux autres détenus anxquets il 
n'a pas adressé la parole ; ses gardiens ont 
beaucoup de peine k obtenir de lui une réponse 
lorsqu'ils l'interrogent et pour cela ils faut en

tre qu'ils répètent leur demande, 
L'aumônier de la prison a rendu visite k Le-
oine ; il n'a pas été plut prodigue de paroles 

Toute la matin 
purée entre les n 
garda d 

plus prodigue de paroles 

la tète an-est resté 
et semblant fuir les 
lonrenl : il semble, tant 

est calme, que toute *urexcitatioa soit dis
sipée. 

Un propos grsTt * 
quelques jeers. le eieur (isrehetie. ami 

de lemoine accofnpagé de Marie Chermeux et 
de Zoé Clabanx, reconduisait te mère de cette 
dernière, k Longuetaesse. 

avec lequel ils avaient pansé quel-
. dans la «senne de SUSM DosaneeUes 

eeeompegaa jusque 1a perte. Il tuerait ait k ce 
snosnent k Prenait* : « Ta nani aller. ta 
rncssnsratrne sens tonnsjerasBi 1 a 

Nom ne e1 année» ce prestes ntlirieissa h I 
i que son* toasts réserves. 
A Vinslnicltos, dit-on, renatsain aVran* 

• neUi M an cnenwtc qa il «tait t*ri 

nt battue 
illtiit qu'à de rares in-

qui cependant aimait beaucoup 
miser et a festoyer, 
pauvre femme tr.ivaill.tit du malin au soir 
usait souvent des nuit* entières pour 
de l'nrgei ' ' ' 

KUe ni m rut d'aillcm 
pnrlnil avec admiratte 
Belat. sa propriétair 

de confiai 
chef condamné a 15 mo 

Pendant plusieurs jo 
quèrent n celle époque. 

itlin que celui-ci put 

*c.n garçon k la folie et 
de tion Bonv k Mme 

d'avril dernier, Lemoine disparut ; 
rreter k Arras pour abus 

sun patron et était de ce 

i Léonie Uantude 

Pleurait fréquemment; c'était la nouvelle de 
arrestation de son mari qui en était la cause. 
Mercredi soir, sa journée terminée, Mme 

Lemoine déclara k sa propriétaire qu'elle se 
rendnit h Marcq-en-Kanrui nfin de porter une 
robe ii sa bnfls-aeaar. La pauvre femme ignorait 

it de la frapper, et, jeudi 
int de Marcq.clle ae ren> 
ir entendu pnrter du crti 

dont son fils s'était rendu coupable. 
de pnrtir elle emprunta un frsnc k 

propriétaire a lin de compléter une somme 
quinze francs qu'elle avait l'intention d'adresser 

Puis elle alla chez Mme Hébert, rue Nicolas 
•blanc, où k cinq heures du soir, elle n'avait 
iciinement connaissance du drame de la rue 

de l'Kcusserie. Cependant cette dame lui raconta 
sans nommer les personnages, le drame dé 
Saint-Omer. 

La malheureuse se doutait si peu qu'elle se 
rendait k la poste et envoyait k Mme Duhayon, 

isupression. 
Toutes nos félicitations k nos jeunes conci

toyens. 

Concours agricole do Vesou l ! 
Notre concitoyen, M. Emile Tiers, cultivateur 

aux Trois-Ponts, vient de voir encore une fois 
les produits de son élevage primés t 

>r prix, vieux tau- à 
\ ; Se prix, vieille / 

j félicitations it M. f 

Succès de l'Institut Sëvigné à 
L'excellente école primaire supérieure de 

j.'unes filles que dirige Mlle Coulbaux, vient en-
d'obtenir un succès scolaire qui indique 

. . élève de l'Institut, 
ient d obtenir son brevet supérieur. 

f "Oisième congrès international textile 
du 9 au 14 août prochain, am«i q-.e nous 
déjà dit, que doit avoir lien k Roubeis 
èrae Congre» International textile, 
mité organisateur de ce Congrès vient 

d'envoyer aux travailleurs organises des indus
tries textiles et similaires de leus les pays, dans 
laquelle ligure l'ordre du jour suivant qui sera. 
discuté au Congrès. 

4re Question. — 1 Ouverture du Congrès — 2 
i délègue* par nue Corn» 

z- y,., t Rapport r r dm . 
!' Rapporta de* délégués 

us de i industrie ' 
r leuta relation* 

employer pour les obtenir. 
4e Uueetion, — 1 Règlement d'intérieur 

on internationale — 2' Siè̂ o du secrétaria 

5e yuestipn. — 1- Création dans chïqua p 

Location de chevaux 
Les personnes qui désirent louer des chevaux 
l'année, pour les manœuvres, peuvent s'adres-
r à l.t troisième sous-intendance militaire ds 

Lille, place aux bleuets, 28. 
Le cahier des charges s'y trouve k leur diepe» • 

rie,, 
i rentrant h sa chambre qu 

beaucoup de précautions, lu 

entendre, les témoins en étaient 
La pauvre femme est Agée de 37 ans, elle est 

atteinte d'une infirmité A la jambe qui la fait 
botter. 

C'est une brave oatricre, travaillant sans r 
lâche et dont la situation est bien k plaindre. 

LE SPORT 
VÉLOCIPÉDIE 

TonrlnjjT-clnh de France 
Indépendamment de l'excursion k Boulogne, la 

>riie sur Les* n'ayant pu avoir lien k casée de la 
laie, reste toujours au tableau pour dimanche prê
tais, départ k 6 beat*» Ir! d« café du Olobe. 

*n*>rtsnr*> d e * Etudiante ) 
d e Lille-

Tre* jolie réunion, beaaconade monda. Jury c 
MÙ de Mal Richard, Durand, chronométra or 

Vélodrome Buffalo. Ed. Ovignsar, Schwab. 
posé de' Mal .Richard. Durand, chronométra or du 
"étodrosne Buffalo. Ed. Ovigns 
Départ* donné* par Carnoye 
Ira course, hic vil . 1.200 es., e narrants. 

fe Vautrai Bosco Î1T 1(5 -
Vaillant *•»" 3|5 
aillant MO ", dernier tour 30" Ifi • 

13 partant*. 

te série 1er Matro - 8e Fn 

» Dewachter — 9e PrT 

'Msm-j* ^Tisie.^ 

Deux ivrognes peu c o m m o d e s 
Dans la soirée de mercredi, vers onze heures 

les agents de garde au poste du pre 
-j:-sement étaie^1 —' 

Mn,m- Desm 
meurant rue de Denain i_ _, 
figé de 21 ans, demeurant rue de Bouvines, se 
trouvaient dans un complet état d'ivresse, rue) 
de l'Aima, où ils causaient du scandale. 

Les agents se rendirent k l'endroit indiqué et 
trouvèrent les deux ivrognes qui d'abord les in
jurièrent puis les rouèrent de coups. Malgré une 
vive résistance les agents ont pu conduire les • 
deux forcenés au dépôt. 

Un enfant de 16 moi s qui sa I 
fracture une jambe 

Tlier après-midi, un pénible accident s'est pro
duit rue de Maubeuge, cour Leuridan, 28, un 
enfant de 16 mois, Louis Delville, a fait une 
chute en jouant et s'est fracturé une cuisse. 
M. le docteur Merlier, appelé aussitôt pour lui 
donner des soins, l'a fait transporter k l'Uolel-

/ U n accident d'usine 
M. Louis Marécaux, âgé de 25 ans, apprètenr, 

la fait admettre k l'Iiutcl -

U n accident do voiture • 
Ilier matin, vers neuf heures et demie, on 

eccident de voiture, heureusement sans gravité 
s'est produit rue Pauvree. La voilure de M. 
Lorlhiois, négociant a renversé un sieur Krmla 
Devries, kgé de 39 ans, demeurant rue des Lon
gues-Haies. Le blessé qui ne portait que des 
contusions sans gravité, e pu retourner seul, 

reçu de» soins klaphw*-. chez lui, 
i Delarra, place de la Liberté. 

Un accident de bicyclette 

forte allure M. Oobigie conduisant un cheval c 

lonrnant, la voiture montée pai 
bigle accrocha le vélo de M Wilfkri. Le cyclist* 
fut précipité sur le soi, se blessant grièvement 
k la tête, sa machine fut brisé par la voitart. 
M. Wilfsrt aurait pu être tué. 

M. Dobigie a promis d'iademnieer le ejclifte 
•t csjtni ef » tii reconduit k son d*>ia*aiic en 

i fort piteux éUt. 
«/Pi* Sais ie do po i s sons I 

aek.tr

